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Résumé  
 

Cette étude vise à analyser les impacts de l’incorporation de pois bambara (Vigna subteranea) sur la 

performance zootechnique et économique des poulets de race locale. Un essai de 60 jours est réalisé avec 

30 poussins de 4 semaines d’âge. Les poussins sont divisés au hasard dans 3 lots. Les 2 types d’aliment                

(T1 et T2) contenant respectivement 15 % et 30 % de pois bambara torréfié sont formulés, testés et 

comparés avec un aliment témoin (T0) sans pois bambara. Les données collectées sont soumises à une 

analyse de la variance dans le logiciel JMP/SAS 16.0. Les résultats montrent que les paramètres de 

croissance (PV, GMQ et IC) et les variables morphologiques (HG, LTa et TPt) sont améliorés avec différence 

significative par rapport au témoin (p < 0,05). L’incorporation de pois bambara a diminué la dépense de 

production jusqu’à 36,7 %. Donc, la valorisation de pois bambara torréfié améliore la performance de 

croissance et la rentabilité de la ferme des poulets de race locale. 
 

Mots-clés : Ambositra, incorporation, performance, pois bambara, poulet. 
 

 

Abstract  
 

Effects of incorporating bambara groundnut (Vigna subterranea) into the diet of 

indigenous chickens (Gallus gallus domesticus) 
 

This study seeks to assess the potential of incorporating bambara groundnut (Vigna subterranea) into the 

diet of indigenous chickens, with a focus on its effects on zootechnical performance and economic efficiency. 

A 60-day feeding trial was conducted using 30 four-week-old chicks, which were randomly assigned to three 

experimental groups. Two diets (T1 and T2), containing 15 % and 30 % roasted bambara groundnut, 

respectively, were formulated and evaluated alongside a control diet (T0) without Bambara groundnut. Data 

were analyzed using analysis of variance (ANOVA) in JMP/SAS 16.0. The results indicated that growth 

performance parameters namely live weight, average daily gain, and feed conversion ratio as well as 
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morphological traits, including withers height, tarsus length, and chest girth, were significantly improved in 

the experimental groups compared to the control group (p < 0.05). Incorporating bambara groundnut into 

the diet reduced production costs by up to 36.7 %. These findings indicate that the inclusion of roasted 

bambara groundnut can improve both growth performance and the economic profitability of indigenous 

chicken production systems. 
 

Keywords : Ambositra, bambara groundnut, chicken, incorporation, performance. 
 

 

1. Introduction 
 

Le développement de l’aviculture constitue un meilleur recours pour répondre à un besoin galopant de la 

population en protéines animales dans les courts délais [1]. A Madagascar, l’élevage de volaille fait partie 

des filières très pratiquées, car il occupe 61,20 % des ménages [2]. Cette activité est une importante source 

de revenus pour plusieurs foyers et constitue un moyen de lutte contre la pauvreté dans les pays en 

développement [3 - 5]. C’est une activité qui se rentabilise très vite [6]. En revanche, la production de 

viande reste assez faible. Malgré l’existence de l’élevage intensif de poulets importés réalisé avec des 

investissements importants, l’élevage traditionnel et artisanal de poulet de race locale est toujours 

entrepris et trouve sa place dans l’intérêt des éleveurs et consommateurs [2]. Les poulets locaux sont 

fortement demandés sur le marché, Alors que, la production est encore faible et ne couvre pas le besoin des 

consommateurs [7], la race locale étant à croissance lente [8]. Pour faire face à cette insuffisance de l’offre 

de poulet de race locale placée sur le marché, depuis quelques années, la pratique d’élevage amélioré est 

adoptée pour booster la croissance animale afin d’accroitre le nombre de cycle de production par an. Cette 

nouvelle méthode utilise les aliments commerciaux disponibles sur le marché. Le problème actuel est la 

cherté des matières premières utilisables en alimentation animale entrainant l’élévation du coût de 

production car l’alimentation représente 60 à 80 % de la dépense totale [9]. Cette situation réduise le 

bénéfice obtenu et accentue la vulnérabilité des éleveurs [10, 11].  
 

Ce problème économique devient une contrainte majeure pour le développement de l’élevage. La résolution 

de ce problème du coût de production incite les chercheurs à valoriser des ressources alternatives 

disponibles localement et à moindre coût [12]. Afin de diminuer l’utilisation de maïs à prix très variable, 

d’autres matières premières ont fait l’objet des recherches dans l’alimentation de poulet comme le grain de 

mucuna, de jatropha, de niébé, de soja et de pois bambara [13]. Parmi ces ressources alimentaires locales à 

Madagascar, le pois bambara « Vigna subterranea » est disponible pendant toute l’année et à prix 

relativement stable. C’est une légumineuse dont presque toutes les parties de la plante (feuilles, gousses, 

fanes et graines) sont utilisées et trouvent place dans plusieurs recettes dans la région de l'Afrique sub-

saharienne [14]. La graine de cette espèce est riche en nutriment : protéine, glucide, lipide, cellulose brute, 

des acides aminés essentiels, des vitamines et des sels minéraux [15, 16]. La combinaison de pois bambara 

avec des céréales est très satisfaisante pour chaque besoin nutritionnel [19]. L’incorporation de cette 

espèce végétale dans l’alimentation du poulet de chair à Betafo, Madagascar a montré un bon résultat 

zootechnique et économique [20]. La richesse en nutriment de pois bambara avec la conséquence positive 

lors de la recherche antérieure nous incite à appliquer dans l’élevage de poulet de race locale malagasy. 

L’effet de cette espèce végétale sur la production de poulet de race locale mérite une recherche 

approfondie. L’objectif de cette étude vise à analyser les impacts de l’incorporation de pois bambara 

torréfié sur la performance zootechnique et économique des poulets de race locale. 
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2. Matériel et méthodes 
 

2-1. Site d’étude 
 

La présente étude a été effectuée dans la ferme école de l’Institut Supérieur de Technologie d’Ambositra. 

Elle a été réalisée pendant 63 jours, à savoir du 10 juillet au 11 septembre 2023. La ville d’Ambositra est le 

Chef-lieu de la Région Amoron’i Mania et fait partie des hauts plateaux de Madagascar. Son altitude est 

entre 1200 à 1500 m et avec un climat tropical d’altitude. Les précipitations annuelles varient au tour de 

1500 mm. Ambositra possède deux saisons bien distinctes : une saison fraiche et sèche du mois de mai 

jusqu’à septembre et une saison chaude et humide du mois d’octobre jusqu’à avril [21].   

 

2-2. Matériel d’élevage  
 

Les poulets sont élevés dans un poulailler fabriqué en tôle et construit sur un dallage cimenté. Le poulailler 

a été divisé en trois parties pour recevoir les 3 lots de poulet. Les animaux ont été logés dans des cages 

grillagés qui mesurent 2,23 m x 1,5 m x 1,5 m possédant une mangeoire et un abreuvoir.  

 

2-3. Matériel de mesure 
 

Le poids a été relevé tous les 15 jours pour évaluer la croissance des poulets. Une balance électronique 

marque KERN de portée 6000 g et avec une précision de 0,5 g a été utilisée pour cette évaluation du poids 

vif et pendant la formulation des aliments distribués. Une toise artisanale a été manipulée pour mesurer la 

hauteur des poulets et un ruban métrique pour la mesure du corps en longueur et largeur. 

 

2-4. Caractéristiques des matières premières utilisées 
 

Trois rations de type croissance iso-protéique et iso-énergétique ont été formulées. Ces trois rations se 

différencient par la quantité de pois bambara incorporée. Les provendes utilisées sont fabriquées à partir 

des neuf types de matières premières telles que : pois bambara, maïs, tourteau d’arachide, tourteau de 

soja, son de riz, lysine, méthionine, sel et CMV (Tableau 1).  
 

Tableau 1 : Composition centésimale et valeur bromatologique des régimes alimentaires formés 
 

Matières premières 
Traitements 

T0 (0%) T1 (15%) T2 (30%) 

Maïs (%) 69,856 60,732 47,44 

Manioc (%) 8,00 8,00 8,00 

Son fin du riz (%) 5,00 2,30 4,00 

Tourteau de soja (%) 3,00 0,144 2,909 

Tourteau d’arachide (%) 4,946 6,38 0,372 

Farine de poisson (%) 6,50 6,50 6,50 

Pois bambara (%) 0,00 15,00 30,00 

CMV (%) 0,250 0,250 0,25 

Sel (%) 0,450 0,450 0,45 

Méthionine (%) 1,661 0,00 0,00 

Lysine (%) 0,337 0,245 0,079 

Total 100,00 100,00 100,00 

Valeur bromatologique des régimes 

EM (kcal) 3182,28 3182,28 3182,28 

Protéine (%) 16,42 16,42 16,42 

Lysine (%) 0,99 0,99 0,99 

Méthionine (%) 0,55 0,83 0,73 

Calcium (%) 0,33 0,32 0,32 

Phosphore (%) 0,47 0,46 0,46 
 

T0 : régime avec 100 % d’aliment composé ; T1 : régime avec 15 % de pois bambara et 85 % d’aliment 
composé ; T2 : régime avec 30 % de pois bambara et de 70 % d’aliment composé. 
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2-5. Dispositif expérimental 
 

Le dispositif complètement randomisé avec 3 traitements et 10 répétitions a été utilisé au cours de cette 

étude. Un total de 30 poussins de race locale âgé de 4 semaines a été partagé dans 3 lots contenant 10 

sujets. Chaque lot est différencié par la quantité de pois de terre incorporée dans le régime. Le lot T0 est 

alimenté avec un régime sans pois bambara mais 100 % aliment composé. Les lots T1 et T2 sont nourris 

avec des régimes contenant respectivement 15 % et 30 % de pois bambara. Pour réduire les facteurs 
antinutritionnels dans le pois bambara, les graines ont été torréfiées à une température de 120°C pendant 20 

minutes. Puis, le produit de torréfaction a été broyé pour faciliter le mélange avec la provende. Au cours de 

l’essai, les poulets sont alimentés deux fois par jour le matin à 8 heures et l’après-midi à 16 heures. Au début 

de l’essai, une quantité de 20 g par jour par poulet a été distribuée et elle a augmenté de 5 g par semaine. 

 

2-6. Collecte de données 
 

Pour le suivi de croissance, les poulets sont pesés tous les quinze jours avant la distribution d’aliment. Les 

aliments non consommés sont pesés quotidiennement. Les résultats de pesage sont enregistrés dans une 

fiche d’enregistrement des données. La croissance morphologique a été évaluée par la mesure de la 

longueur du corps, la hauteur, le tour de poitrine et la longueur du tarse. 

 

2-7. Calcul des paramètres zootechniques 
 

Trois paramètres zootechniques sont considérés : le gain moyen quotidien (GMQ), la consommation moyenne 

journalière (CMJ) et l’indice de consommation (IC) qui sont calculés selon les Formules (1), (2) et (3) 
respectivement. 

 

✓ Gain moyen quotidien (GMQ) 
C’est le rapport entre le gain journalier de poids de l’animal et la durée d’élevage. Ce paramètre permet de 

déterminer la croissance journalière de l’animal. Il est calculé à l’aide de la Formule (1) suivante : 
 

                                    (1) 

 
 

w2, étant le poids vif final, w1 le poids vif initial et t2-t1 la durée de l’élevage en jour. 
 

✓ Consommation moyenne journalière (CMJ) 
C’est la différence entre l’aliment distribué et l’aliment non consommé. La consommation moyenne 

journalière a été calculée à l’aide de la Formule (2) suivante : 
 

𝐶𝑀𝐽 = 𝐴𝐷 − 𝐴𝑁𝐶                (2) 
 

AD, étant l’aliment distribué et ANC l’aliment non consommé. 
 

✓ Indice de consommation (IC) 
C’est le rapport entre la consommation moyenne journalière et le gain moyen quotidien. Ce paramètre 

permet de déterminer la conversion alimentaire pour savoir la quantité d’aliment consommée pour avoir               

1 kg de croissance pondérale. L’indice de consommation a été calculé à l’aide de la Formule (3) suivante : 
 

                  (3) 

 

CMJ étant la consommation moyenne journalière et GMQ le gain moyen quotidien. 

GMQ = 
𝑤2 − 𝑤1 

𝑡2 − 𝑡1 

IC= 
CMJ 

 
GMQ 
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2-8. Analyse statistique 
 

L’effet obtenu des aliments différents par la quantité de pois bambara incorporé sur la consommation 

alimentaire, le poids vif, le gain moyen quotidien, l’indice de consommation ont été testés avec l’analyse de 

la variance (ANOVA) à un seul caractère au seuil de 0,05, en utilisant le logiciel JMP/SAS version 16.0. La 

comparaison des moyennes deux à deux est réalisée en appliquant « all pairs Tukey Kramer HSD ».  
 

 

3. Résultats 
 

3-1. Évolution de poids vif de poulet au cours de l’essai  
 

L’effet de l’incorporation de pois bambara dans la ration sur l’évolution de poids vif des poulets en fonction du 

temps est présenté sur la Figure 1. De la 1ère à la 4ème semaine d’élevage, l’évolution pondérale des poulets en 

fonction des taux d’incorporation de pois bambara n’est pas significative (p > 0,05). A partir de la 4ème semaine 

jusqu’à la 9ème semaine, la différence entre lot présente une variation significative (p < 0,05). A la fin de l’essai, 

c'est-à-dire à 9ème semaine d’élevage, il y a une différence significative au seuil de 5 % entre les 3 traitements. 

L’incorporation de pois bambara a amélioré le poids vif des poulets d’après la comparaison des animaux 

expérimentaux (lot T1 et T2) avec le témoin (T0). Le lot T2 a le poids moyen plus élevé 533,06 g suivi du lot T1 

qui a 471,06 g, ensuite le lot T0 sans pois bambara qui possède un poids vif plus léger de 428,93 g. Donc, 

l’incorporation de pois bambara dans l’alimentation permet d’améliorer la performance en poids vif des poulets. 

 

 
 

Figure 1 : Courbe d'évolution de poids vifs de poulet 
 

3-2. Consommation moyenne journalière, gain moyen quotidien et indice de consommation 

de poulet 
 

La variation du niveau de consommation alimentaire, gain moyen quotidien et indice de consommation des 

poulets au cours de l’essai est présenté par le Tableau 2. 

 
Tableau 2 : Consommation moyenne journalière, gain moyen quotidien et indice de consommation de poulet 

 

Variables 
 Traitement  

Pr˃F S 
T0 (0%) T1 (15%) T2 (30%) 

CMJ à 63 j (g/j) 32,08a±3,50 32,39a±4,15 35,60a±2,49 0,417 ns 

GMQ 1 à 63j (g/j) 7,77b±3,82 9,67ab±3,00 11,26a±1,55 0,011 * 

IC 1 à 63 j 6,12a±1,89 5,54ab±2,63 4,74b±1,20 0,012 * 
 

CMJ : Consommation moyenne journalière, GMQ : gain moyen quotidien, IC : Indice de consommation, S : signification, ns : 
non significative, * : significative à p < 0,05, ** : significative à p < 0,01, *** : significative à p < 0,001. 
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D’après le Tableau 2, les niveaux de consommation alimentaire des poulets des régimes testés sont 

significativement identiques entre eux (p > 0,05). Ce qui signifie que les quantités de pois bambara 

incorporé ne modifient pas le niveau de consommation des poulets de race locale. Pour le gain moyen 

quotidien (GMQ), l’utilisation de pois bambara présente de modification de valeur obtenue.  Les poulets 

traités avec le régime T2 ont figuré un GMQ supérieur (11,26 ± 1,55 g/j). Les sujets alimentés avec le 

régime T1 ont eu de GMQ intermédiaire (9,67 ± 3,00 g/j). Les animaux nourris avec le régime témoin (T0) 

ont montré un GMQ inférieur (7,77 ± 3,82 g/j) (Tableau 2). Selon l’analyse de la variance, il existe une 

différence significative entre les trois traitements (p < 0,05). Donc, ce résultat indique l’efficacité positive 

de l’incorporation de pois bambara sur l’amélioration de GMQ des poulets. Pour l’indice de consommation 

(IC), la valeur plus faible indiquant la meilleure efficacité alimentaire est trouvée dans le régime                             

T2 (4,74 ± 1,20). L’IC de valeur intermédiaire est rencontré chez les poulets du régime T1 (5,54 ± 2,63). La 

valeur d’IC plus élevé montrant la mauvaise efficacité alimentaire est enregistrée chez les animaux du 

régime T0 (6,12 ± 1,89) (Tableau 2). D’après l’analyse de la variance, il existe une différence significative 

entre les IC des trois régimes testés (p < 0,05). Ces résultats indiquent l’efficacité de l’incorporation de pois 

bambara dans l’alimentation sur l’amélioration de l’IC des poulets de race locale. 
 

3-3. Variation des paramètres morphologiques des poulets 
 

Le Tableau 3 montre la variation des paramètres morphologiques des poulets. 
 

Tableau 3 : Longueur du corps, hauteur au garrot, longueur de tarse et tour de poitrine des poulets (en cm) 
 

Variable 
Traitement 

Pr˃F S 
T0 (0%) T1 (15%) T2 (30) 

LC 16,77a±3,07 18,26a±1,39 18,78a±1,79 0,191 ns 

HG 18,40b±3,01 19,08b±2,10 22,38a±1,50 0,004 ** 

LTa 5,61b±0,85 6,03ab±0,58 6,56a±0,36 0,02 * 

TPt 15,67b±2,06 16,25ab±0,89 17,35a±0,83 0,04 * 
 

LC : Longueur du corps, HG : Hauteur au garrot, LTa : Longueur de tarse, TPt : Tour de poitrine, S : 
Signification, ns : non significative, * : significative à p < 0,05, ** : significative à p < 0,01, *** : 
significative à p < 0,001. 
 

La longueur du corps de poulet n’a aucune différence significative (p > 0,05) entre les trois traitements. Les 

variables hauteur au garrot, longueur du tarse et tour de poitrine montrent de différence significative                          

(p < 0,05) entre les traitements. En effet, la hauteur au garrot des animaux du régime T2 (22,38 ± 1,50 cm) 

est significativement supérieure par rapport à celles des deux autres régimes T1 et T0 (19,08 ± 2,10 cm et  

18,40 ± 3,01 cm respectivement) à la probabilité p = 0,004. Les valeurs enregistrées chez les animaux du 

régime T1 et T0 sont identiques entre eux (p > 0,05) (Tableau 3). L’incorporation de pois bambara dans 

l’alimentation a une efficacité positive sur la hauteur au garrot des poulets. Pour la longueur de tarse, la 
différence entre les trois traitements est observée. Le régime T2 a montré un tarse plus long (6,56 ± 0,36 cm). 

Le régime T1 a présenté la longueur de tarse intermédiaire (6,03 ± 0,58 cm). Le régime T0 a eu un tarse 

plus court (5,61 ± 0,85 cm). D’après l’analyse de la variance, il y a une différence significative (p < 0,05) 

entre les trois régimes testés (Tableau 3). La conséquence positive de l’utilisation de pois bambara dans 

l’alimentation de poulet est obtenue avec la longueur de tarse. Pour le tour de poitrine des poulets, la 

dissemblance entre les trois régimes alimentaires est remarquable. Le régime T2 a figuré de tour de 
poitrine plus élevé (17,35 ± 0,83 cm), suivi par le régime T1 qui a donné une valeur médiane (16,25 ± 0,89 cm). 

Le tour de poitrine plus faible est détecté dans le régime T0 (15,67 ± 2,06 cm). Selon l’analyse de la 

variance, il y a une différence significative (p < 0,05) entre les trois traitements. L’effet évident de pois 

bambara incorporé dans l’alimentation de poulet est trouvé avec l’évolution du tour de poitrine. 
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3-4. Évaluation économique de l’essai 
 

Le coût de production d’un poulet varie entre 7 422,49 Ariary et 8 102,27 Ariary (Tableau 4). Le coût le 

plus élevé est trouvé dans le régime T0 (8 102,27 Ar) et celui le plus faible est rencontré dans le régime T2 

traité avec 30 % de pois bambara (7 422,49 Ar). La dépense de production diminue en fonction de 

l’accroissement du taux d’incorporation de pois bambara. En revanche, le gain de poids de poulet augmente 

en fonction de la croissance progressive du taux d’incorporation de pois bambara. L’incorporation de pois 

bambara à 30 % de l’alimentation permet de réduire la dépense de production jusqu’à 36,77 %. Le 

Tableau 4 montre le coût de production et la réduction de prix de l’alimentaion des poulets. 

 

Tableau 4 : Coût de production (en Ariary) de poulet par 100 g de gain de poids 
 

Paramètres 
Traitements 

T0 (0%) T1 (15%) T2 (30%) 

Coût de production (Ariary) 8 102,274 7 445,577 7 422,491 

Gain de poids (g) 435,5 541,5 631 

Coût de production pour 100 g de GP 1 860,45 1 374,99 1 176,31 

Réduction de prix obtenue (%) 0% 26,09% 36,77% 
 

GP : gain de poids ; T0 : régime sans pois bambara ; T1 : régime avec 15 % de pois bambara ; T2 : régime 
avec 30 % de pois bambara.  
 

 

4. Discussion  
 

4-1. Conséquence de l’incorporation de pois bambara sur l’évolution de poids vif des poulets 
 

Au cours des 4 premières semaines d’élevage, l’allure de courbe de croissance est similaire pour les 3 

traitements indiquant aussi l’égalité de l’efficacité alimentaire entre eux. La conséquence de pois bambara 

incorporé n’est pas visible. Au cours de cette période, l’aliment distribué est en farine. Cette présentation 

d’aliment permet au poulet de choisir les ingrédients voulus et de laisser les restes. L’aliment en miette est 

moins ingéré par les poulets de race locale parce que leurs becs sont très pointus, alors ils ont du mal à 

ramasser la poudre, alors que l’aliment granulé est plus facile à récupérer [22]. A partir de la 5ème semaine 

d’élevage, l’allure de la courbe de croissance devient séparée et celles des lots traités avec de pois 

bambara deviennent en pente plus raide indiquant la croissance rapide. Ce résultat signifie la différence de 

l’efficacité alimentaire des 3 traitements qui est l’origine de l’obtention de poids vif plus élevé des animaux 

traités avec du pois bambara. La première raison c’est l’effet de granulation de provende à partir de 5ème 

semaine. En plus, la différence est due à la valeur nutritionnelle apportée par le pois bambara. Il a une 

richesse relative en protéines variant jusqu’à 19,66 %, 61,3 % de glucide, 6,2 % de lipide, 4,3 % de 

cellulose brute, 0,28 % de Ca et 0,07 % de P [23]. La graine de pois bambara apporte une quantité assez 

élevée en Lysine (8,2 g dans 16 g de protéine) et possède de la Méthionine légèrement faible (0,95 g dans 

16 g de protéine) [24]. Les nutriments apportés par le pois bambara permettent de combler le besoin 

nutritionnel exigé pour le bon développement du poulet. En revanche, ce résultat est différent de la 

conséquence obtenue à Burkina Faso qui a trouvé une détérioration de croissance pondérale de poulet 

suivant l’augmentation de quantité incorporé [25]. La différence comme elle a été vérifiée à Ambositra est 

due à la qualité des matières premières choisis pour mélanger avec le pois bambara et aussi à l’inégalité de 

la formulation du régime distribué.  
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4-2. Effet sur le gain moyen quotidien (GMQ), l’indice de consommation (IC) et la 

consommation moyenne journalière (CMJ) 
 

Le GMQ plus élevé enregistré dans cette étude est égale à 11,26 ± 1,55 g/j. Ce résultat est supérieur par 

rapport à la recherche antérieure sur l’étude de l’aviculture villageoise à Madagascar qui a enregistré un 

GMQ égale à 7,14 g/j à 7 mois d’âge et 5,5 g/j à 3 mois d’âge [26]. En revanche, ce résultat de GMQ à 

Ambositra est inférieur à la valeur trouvée lors de la valorisation du Mucuna à Madagascar qui a enregistré 

un GMQ de 12 g/j [13]. La différence peut être due à la qualité des matières premières testées. Ce qui 

indique que le nutriment apporté par le pois bambara torréfié est inférieur par rapport au concentré 
alimentaire industriel. Le meilleur IC enregistré dans cette présente étude est de 4,74 ± 1,20. Ce résultat est 

largement supérieur à la valeur découverte au Sénégal qui a trouvé une IC égal à 2,41 [27]. Le niveau de 

consommation des poulets ne montre pas de différence significative entre les traitements. Ce produit testé n’a 

aucun effet sur l’ingestion alimentaire, l’appétit, la durée de passage de l’aliment dans le tractus digestif de 

poulet. Ce résultat permet de déduire que l’incorporation de pois bambara torréfié à 30 % dans l’alimentation 

de poulet de race locale est faisable et n’entraine ni de toxicité ni de réduction du niveau de consommation des 

poulets. Le rapport entre Energie/Protéine détermine le niveau de consommation alimentaire [28, 29]. Le niveau 

protéique élevé entraine la réduction de l’appétit des animaux, alors que la similarité du niveau de 

consommation des trois traitements indique le bon équilibre des quantités des ingrédients des trois rations 

formulées. En somme l’incorporation de pois bambara a amélioré le GMQ et l’IC des poulets de race locale. 

 

4-3. Conséquence économique de l’incorporation de pois bambara 
 

D’après le résultat dans le Tableau 4, l’incorporation de pois bambara dans l’alimentation de poulet de 

race locale a entrainé un meilleur gain de poids au cours de l’élevage. L’augmentation de la quantité 

incorporée génère plus de gain de poids (541,5 g pour 10 % contre 631 g pour 20 % d’incorporation de pois 

bambara). Parallèlement, la croissance de ce dernier fait diminuer progressivement la dépense de 

production (1 374,99 Ariary pour 10 % et 1 176,31 Ariary pour 20 % d’incorporation). En conséquence, les 

poulets issus du régime T2 sont à faible coût de production grâce à la réduction de 36,77 % de la dépense 

par rapport à ceux nourris avec le régime témoin. L’indice de conversion plus faible enregistré chez des 

poulets du lot T2 a contribué à une diminution du coût de l’aliment nécessaire pour produire 100 g de gain 

de poids. Ce résultat traduit l’efficacité économique de pois bambara sur la production de poulet de race 

locale. Ce résultat de recherche apporte beaucoup d’intérêt pour la société malagasy : pour les éleveurs, 

pour les consommateurs et pour les cultivateurs producteurs de pois bambara. Vu l’efficacité zootechnique 

et économique du pois bambara torréfié, ce produit peut ainsi devenir un ingrédient de base dans la 

formulation des aliments des poulets de race locale en remplacement de quelques matières premières 

commercialisées dont le prix sur le marché est élevé. Pour les éleveurs, le pois bambara constituera une 

porte de sortie pour résoudre le problème économique de l’exploitation avicole en améliorant la 

compétitivité des exploitants. Cet avantage des éleveurs contribue à une exploitation durable qui 

garantisse la continuité de l’activité d’élevage en assurant l’approvisionnement continuel en poulet sur le 

marché. Donc, ce résultat de recherche contribue également à garantir la sécurité alimentaire de la 

population. La valorisation de ce résultat de la présente recherche contribuera à la promotion sur la 

production de pois bambara à Madagascar. Elle permet de développer la filière pois bambara comme source 

de revenu prometteuse pour les cultivateurs en garantissant la suffisance de matière première utilisable 

dans l’alimentation animale.  
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5. Conclusion 
 

Cette étude permet d’analyser les impacts de l’incorporation de pois bambara torréfié sur la performance 

zootechnique et économique des poulets de race locale. Trois types de régimes alimentaires (T0, T1 et T2) 

sont formulés suivant la quantité croissante de pois bambara (0 %, 15 % et 30 % respectivement) et testés. 

Les résultats évoquent que les paramètres de croissance (Poids vif, gain moyen quotidien, indice de 

consommation) et des variables morphologiques (hauteur au garrot, longueur de tarse et tour de poitrine) 

sont améliorés avec différence significative (p < 0,05) par rapport au témoin. L’incorporation à 30 % a 

réduit 36,77 % la dépense de production. Donc, la valorisation de pois bambara torréfié améliore la 

performance de croissance et la rentabilité de la ferme de poulet de race locale. 
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